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Lettre du rédacteur en chef
CENT CINQUANTE ANS, c’est une étape importante pour toute 

institution. Ici, à Beechwood, nous attendons avec impatience l’année 2023 
depuis plusieurs années. En 1873, Beechwood a été fondé par des personnes 
éminentes de la ville d’Ottawa. Dès le début, Beechwood a mis l’accent sur le 
service à la communauté, en fournissant des services aux citoyens d’Ottawa. 

Au cours de nos recherches, nous avons trouvé et continuons de trouver de 
nombreux Canadiens éminents qui ont choisi Beechwood comme lieu de repos 
final. Nous avons remarqué que des communautés sont venues s’établir sur nos 
terrains et ont, à leur tour, beaucoup donné à la ville, à la province et au pays.  

Au cours de l’année prochaine, nous célébrerons les nombreuses 
communautés et personnes, en prenant le temps de partager leurs histoires 
et d’honorer leurs contributions. Beechwood publie régulièrement des 
biographies détaillées de différentes personnes sur son blogue. Nous prenons 
le temps d’explorer chaque personne et l’impact qu’elle a eu dans son domaine 
spécifique. N’hésitez pas à prendre le temps de visiter le site Web pour lire 
ces nouvelles biographies. (Le blogue se trouve au bas de la page d’accueil du 
Cimetière Beechwood.)

En regardant vers l’avenir, nous prenons également un moment pour 
regarder en arrière. Dans ce numéro, nous partageons nos pensées sur la perte 
de notre présidente émérite Marguerite « Grete » Hale et nous partageons son 
amour du Cimetière Beechwood. Mme Hale était une grande Canadienne, qui 
avait la passion d’aider les autres et de donner en retour, et qui avait une joie 
de vivre absolue. Elle était une source d’inspiration pour tous ceux qui l’ont 
connue. 

L’équipe de Beechwood regrettera de ne pas la voir, de ne pas partager des 
moments privilégiés avec elle et, surtout, de ne pas bénéficier de son amitié et de 
sa bienveillance. Mme Hale nous manquera vraiment.  

Comme toujours, nous espérons que vous apprécierez ce numéro et que 
vous participerez aux nombreuses activités de l’année à venir.

Restez au courant de l’actualité de Beechwood en nous suivant sur les 
médias sociaux. 

•  Facebook (@BeechwoodCemetery,  
@NMCBeechwood, @cimetiereBeechwood)

• Twitter (@BeechwoodOttawa)
• Instagram (@beechwoodcemetery)
• YouTube (Beechwood Cemetery)  

Merci
Nick McCarthy
Directeur du marketing, des communications 
et des relations communautaire
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COMME VOUS POUVEZ 
L’IMAGINER, la planification et 
l’élaboration du programme du 150e 

anniversaire de Beechwood ont pris des 
années. Nous avons établi des partenariats, 
établi des liens avec les communautés et 
recueilli des histoires. Nous continuons à 
faire ce que nous faisons le mieux, c’est-à-
dire nous concentrer sur les histoires qui 
ont fait de Beechwood ce qu’il est.

Chaque mois, Beechwood se concen-
trera sur des thèmes historiques différents 
et partagera des histoires nouvelles et 
passionnantes sur les habitants de notre 
ville. Nous nous attachons à montrer les 
contributions de leur vie et la façon dont 
elles ont aidé à faire du Canada ce qu’il 
est aujourd’hui. Nous prendrons également note des histoires plus communautaires et célébrerons les leaders qui, en dehors de leur 
propre communauté, sont relativement inconnus. La contribution des gens de Beechwood est exceptionnelle. 

Un exemple remarquable est celui de l’honorable Bertha Wilson, qui recevra une plaque Profil d’un éminent Canadien en mai 2023:  

Célébration des 150 ans de Beechwood
par Nicolas McCarthy, 

directeur du marketing, des communications  
et des relations communautaire

NÉE EN ÉCOSSE, MME WILSON EST DEVENUE LA PREMIÈRE FEMME NOMMÉE À LA COUR SU-
PRÊME DU CANADA LE 4 MARS 1982. ELLE A RENDU UNE DÉCISION EN FAVEUR DE L’ANNULA-
TION DES RESTRICTIONS DU CODE CRIMINEL SUR L’AVORTEMENT POUR VIOLATION DES DROITS 
DE LA FEMME À LA « SÉCURITÉ DE LA PERSONNE ». MME WILSON A ÉGALEMENT RÉDIGÉ DE 
NOMBREUSES DÉCISIONS, NOTAMMENT SUR LA DÉFENSE JURIDIQUE DU SYNDROME DE LA 
FEMME BATTUE ET SUR L’ÉQUITÉ DANS LA DIVISION DES BIENS MATRIMONIAUX. ELLE A ÉTÉ 
NOMMÉE COMMISSAIRE DE LA COMMISSION ROYALE SUR LES PEUPLES AUTOCHTONES ET A ÉTÉ 
FAITE COMPAGNON DE L’ORDRE DU CANADA.
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Chaque mois, nous organiserons des événements qui 
mettront l’accent sur une période donnée de l’histoire de Beech-
wood. En février, nous aurons notre première grande sculpture 
de glace avec notre nouveau logo 150 pour que tout le monde 
puisse la voir. En mars, nous nous concentrerons sur l’histoire 
des femmes de Beechwood. En avril, nous partagerons une 
installation d’art visuel comprenant 150 photos emblématiques 
de Beechwood où les gens pourront voir l’histoire visuelle de 
notre cimetière et les différentes étapes franchies. En mai, nous 
célébrerons l’histoire et l’héritage de la section de la commu-
nauté chinoise de Beechwood par une grande cérémonie et une 
célébration historique. En juin, nous lancerons une nouvelle 
chasse au trésor demandant aux gens de participer à la recherche 
de certaines des caractéristiques uniques du cimetière.

En juin, nous planterons également deux cèdres aux côtés 
de nos partenaires de la communauté autochtone près de la 
parcelle familiale du Dr Peter Henderson Bryce. Nous cherche-
rons à poursuivre notre chemin vers la réconciliation. À la fin 
du mois de juin, en juillet et en août, nous mettons la dernière main à quelques grands événements.

En septembre, nous publierons notre livre du 150e anniversaire, rempli de l’histoire de Beechwood et des récits des personnes 
qui ont fait de nous ce que nous sommes. Nous demanderons également à la Ville d’Ottawa de faire une déclaration sur notre 
contribution à notre ville et nous hisserons un drapeau de Beechwood à l’hôtel de ville. Nous continuerons d’organiser notre visite 
historique annuelle à pied, mais avec un peu de nouveauté cette année. Plus de détails seront fournis dans les prochains numéros.

Le mois d’octobre sera spécial, car nous organiserons une cérémonie de fondation qui rappellera la cérémonie de consécration 
originale qui a eu lieu 150 ans plus tôt. Le samedi 28 octobre 2023, 150 ans jour pour jour, au monument du capitaine James For-
syth dans la section 29, nous célébrerons la consécration originale par une cérémonie. 

En novembre, nous honorerons notre histoire et notre héritage militaires par quelques activités spéciales axées sur la com-
mémoration et le souvenir, dont le point culminant sera notre cérémonie du jour du Souvenir. Et enfin, à la fin de l’année, nous 
organiserons une autre cérémonie à la bougie dans le cimetière militaire.

Parmi ces nouvelles activités, nous poursuivrons nos visites historiques et nos événements annuels, toujours à la recherche de 
moyens de nous rapprocher des communautés que nous avons servies. 

Nous sommes fiers d’être le Cimetière national du Canada, le Cimetière militaire national, les Cimetières commémoratifs na-
tionaux de la GRC et du SCRS et le Cimetière commémoratif du Service de police d’Ottawa.  

Le 150e anniversaire de Beechwood est véritablement une célébration des personnes et des communautés que nous avons pu 
servir. Nous avons la chance d’être le foyer de tant de communautés culturelles et religieuses différentes, chacune disposant d’une 
section unique de notre terrain. 

Plus important encore, le 150e anniversaire de Beechwood sera un remerciement à chaque personne qui a choisi Beechwood 
comme lieu de repos final. Beechwood est un reflet de vous, de notre ville, de notre province et du Canada.
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Le Ottawa Hunt & Golf Club au Cimetière Beechwood :
Un siècle de golfeurs reposant en paix

par Bruce A. McDonald, 
historien du Ottawa Hunt and Golf Club

EN 1873, année de la création du cimetière Beechwood dans la municipalité de 
Gloucester, en Ontario, un ingénieur anglais du nom de William Upton cultivait une 
terre à 14 kilomètres au sud du nouveau cimetière. La ferme d’Upton, située sur la route 
de Bowesville, le site actuel de l’aéroport international MacDonald-Cartier d’Ottawa, 
a été nommée Grove Land. C’est sur ces terres que le Ottawa Hunt Club, aujourd’hui 
le Ottawa Hunt and Golf Club, a été fondé en 1908. Le Club a acheté la ferme Upton 
du fils de William Upton en 1907 et a officiellement établi un club de chasse au renard 
l’année suivante. Avec le déclenchement de la Première Guerre mondiale en 1914, les 
administrateurs du Club ont pris la décision de fermer le Club, car les activités d’un club 
de chasse étaient incompatibles avec les intérêts d’un pays en guerre.

Le Hunt Club a rouvert ses portes en 1919 et a fusionné avec l’Ottawa Motor Club pour former l’Ottawa Hunt and Motor 
Club. Comme le golf devenait de plus en plus populaire à cette époque, un parcours de neuf trous a été construit la même année. 
En 1920, Willie Park Jr, le célèbre architecte écossais de terrains de golf, a été engagé pour concevoir un parcours de championnat de 
18 trous, qui était en grande partie terminé en 1922. En 1924, le nom du Club a été officiellement changé pour devenir le Ottawa 
Hunt and Golf Club. Depuis, le Club a accueilli dix championnats canadiens de golf masculin et féminin. Les installations de 
curling ont été ajoutées en 1959. Sept championnats nationaux de curling ont eu lieu au Hunt Club, dont le premier championnat 
canadien de curling féminin en 1961. 

Au début des années 1900, le Club est demeuré un lieu de rencontre populaire pour l’élite d’Ottawa. Des personnages 
historiques influents, dont des chefs de file du monde des affaires, des politiciens importants et des officiers militaires, étaient des 
membres fondateurs du Ottawa Hunt Club. Plusieurs de ces fondateurs sont enterrés au Cimetière Beechwood. Par exemple, Sir 
Robert Borden, Sir George Halsey Perley, Thomas Birkett, Thomas Ahearn et Sir Arthur Percy Sherwood étaient tous des membres 
fondateurs. Thomas Ahearn, le premier ministre Borden, Perley et Birkett sont reconnus à Beechwood par des plaques près de leurs 
tombes. Le premier président et père fondateur du Hunt Club, le lieutenant-colonel James Woods (1863-1930), est enterré dans le 
mausolée de Beechwood. Woods a été commandant des Governor General’s Foot Guards de 1910 à 1917. Une plaque reconnaissant 
ses réalisations et son lien avec le Ottawa Hunt and Golf Club se trouve devant le mausolée.   

Au début de la Grande Guerre (1914-1918), le Ottawa Hunt Club comptait parmi ses membres un nombre important d’officiers 
militaires à la retraite ou en service, dont beaucoup avaient servi pendant la guerre des Boers (1899-1902). Plusieurs de ces officiers se 
sont distingués au cours des deux guerres mondiales. Le Cimetière Beechwood a été le lieu de repos de plusieurs de ces figures militaires 
importantes. Ils sont reconnus par des plaques qui parsèment le cimetière ou sont décrits dans le livre de portraits historiques en ligne 

Grove Land à la fin des années 1800 
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de Beechwood. Parmi les membres militaires notables fondateurs du Hunt Club enterrés à Beechwood figurent le colonel Cameron 
MacPherson Edwards, D.S.O. (1881-1959), le lieutenant-colonel Thomas F. Elmitt, D.S.O. (1871-1938) et le colonel Adam Tozeland 
Shillington, M.D. (1870-1946). D’autres militaires plus familiers, reconnaissables par les citoyens d’Ottawa, sont les suivants :

Lieutenant-colonel William George Hurdman, ASM, (1858-1922),  
section 50, Beechwood

Le lieutenant-colonel William George Hurdman est l’un des premiers membres du Ottawa Hunt 
Club. Il a eu une carrière militaire de 40 ans, débutant comme jeune soldat dans les Governor General’s 
Foot Guards. Hurdman s’est porté volontaire pour la guerre des Boers, commandant un bataillon 
d’artillerie en tant que major et se distinguant en Afrique du Sud. Bien qu’il n’ait pas l’âge de se porter 
volontaire pour la Première Guerre mondiale, Hurdman a organisé et dirigé un régiment de munitions 
en France. Il a reçu l’ordre du service distingué (D.S.O.) pour son service. Son nom de famille perdure 
à Ottawa avec le pont Hurdman, le chemin Hurdman et la station de transport en commun rapide 
Hurdman.

Sir Edward Whipple Bancroft Morrison, D.S.O., (1867-1925),  
section 29, Beechwood

Le major-général Sir Edward Whipple Bancroft « Dinky » Morrison, KCMG, CB, D.S.O., était un 
membre fondateur du Ottawa Hunt Club (1908). Bien qu’il ne soit pas clair si Morrison était membre 
après la fin de la Première Guerre mondiale, des descendants de Morrison sont des membres actuels 
de notre club. En 1919, il a été fait chevalier par le roi George V pour son service militaire. (Voir le 
Beechwood Historical Portrait Book et le blogue de Beechwood intitulé « A Journalist and Soldier - Sir 
Edward Whipple Bancroft Morrison », novembre 2022.)

Capitaine Thomas Franklin Ahearn (1886-1962),  
section 50, Beechwood

Thomas Franklin Ahearn a servi pendant la Première Guerre mondiale en tant que capitaine dans le 
Corps expéditionnaire canadien de 1914 à 1916, période au cours de laquelle il a été blessé et est rentré 
chez lui. Il était membre des Governor General’s Foot Guards (GGFG), un régiment avec lequel le 
Hunt Club a une longue histoire. M. Ahearn était un homme d’affaires et un politicien, surtout connu 
comme propriétaire du club original des Sénateurs d’Ottawa de la Ligue nationale de hockey (LNH), 
qui a remporté trois coupes Stanley en quatre ans, entre 1920 et 1923. Il a été élu au Temple de la 
renommée du hockey en 1962 en tant que « bâtisseur ». 

Les deux anciens combattants suivants, qui reposent à Beechwood, ont des liens étroits avec le Hunt 
Club, mais ne sont peut-être pas connus de la plupart des Canadiens. Les noms de « Scottie » Miller, un 
employé de longue date, et de Desmond (Des) Clair, un historien du Club, sont des personnages très 
connus de notre histoire. Ces deux hommes se sont dévoués au Hunt Club et ont apporté de nombreuses 
contributions qui continuent d’avoir un impact sur le Club.

Caporal Gavin Weir « Scottie » Miller (1884-1958),  
section 19, Beechwood

« Scottie » Miller est né en Écosse et a émigré au Canada au début des années 1900. Après le début de 
la Première Guerre mondiale, Miller s’est engagé (1915) et a été envoyé outre-mer. Miller a un dossier de 
guerre remarquable, réussissant à survivre presque 18 mois au front. Il a notamment subi une attaque au 
gaz à la crête de Vimy, une blessure par balle au bras en novembre 1916 pendant la bataille de la Somme 
et une autre blessure à la jambe reçue à la crête de Vimy le 9 avril 1917. À son retour à Ottawa, M. Miller 
est devenu le premier surintendant des verts et a travaillé avec Willie Park Jr. pour aménager les 18 trous 

de championnat du Club. Scottie est resté au Hunt Club pendant 36 ans, prenant sa retraite en 1956. Il a été reconnu pour son service 
durant la Première Guerre mondiale et son dévouement au Club par une plaque sur un cairn de pierre, récemment érigé près du pavillon. 

Chef d’escadron Desmond C. Clair (1918-1997), section 30, Beechwood
Desmond Clair est un ancien combattant de la Seconde Guerre mondiale qui a servi outre-mer comme navigateur aérien, volant avec 

l’Aviation royale du Canada en Inde et en Birmanie. De retour à Ottawa après la guerre, il s’est joint au Ottawa Hunt and Golf Club. Ses 
affectations dans la Force aérienne l’ont amené à Peace River, en Alberta, où il a été commandant de la station de l’ARC, et à divers autres 
endroits au Canada et à l’étranger. Il a pris sa retraite en 1968 en tant que chef d’escadron. Clair a été directeur du Hunt Club de 1983 à 
1985, capitaine du club de 1981 à 1982 et historien du club de 1985 jusqu’à son décès en 1997. Une grande partie de l’histoire ancienne 
du Hunt Club a été mise au jour par Clair.           

Morrison en tenue de golf, 
vers 1920

Capitaine Thomas Franklin 
Ahearn (1886-1962)

Caporal Gavin Weir «  
Scottie » Miller (1884-1958)  
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Membres du Temple de la renommée du hockey au Ottawa Hunt and Golf Club

Charles Bruce Stuart (1889-1961), section 26, Beechwood
Bruce Stuart était un membre du Temple de la renommée du hockey qui jouait au golf au Hunt Club. Originaire d’Ottawa, Bruce 

Stuart et son frère William (Hud) Stuart, ont été intronisés au Temple de la renommée du hockey en 1961 et en 1945, respectivement. 
Bruce Stuart a remporté la Coupe Stanley en tant que membre des Wanderers de Montréal, et l’année suivante, il l’a remportée à nouveau 
en tant que capitaine de l’équipe des Sénateurs d’Ottawa, sa ville natale. Les Stuart sont reconnus à Beechwood par cette plaque près de la 
section 26 où ils sont enterrés dans le lot Stuart.

E.H. (Harvey) Pulford (1875-1940), section 39, Beechwood
Pulford était un athlète exceptionnel, excellant dans plusieurs sports jusque dans la trentaine. Il 

a été reconnu très tôt lorsqu’il a été nommé meilleur athlète des Ottawa Model Schools à l’âge de 
13 ans. Pulford était membre de l’Ottawa Hockey Club en 1893 et a participé à la toute première 
compétition de la Coupe Stanley contre les Wanderers de Montréal. Pulford a joué pour l’Ottawa 
Football Club à la même époque et, lorsque l’équipe a été rebaptisée les Rough Riders, il en a été le 
capitaine et a remporté les championnats nationaux en 1898, 1899, 1900 et 1902. Il a joué pour 
l’équipe de hockey des Sénateurs d’Ottawa pendant 14 ans, prenant sa retraite en 1908. Pulford 
était également un joueur de crosse exceptionnel et un rameur, remportant la prestigieuse régate de 
Henley en 1911. Il a été intronisé au Temple de la renommée du hockey en 1945.

Pulford a été président du Ottawa Hunt and Golf Club en 1933. Il est reconnu dans le livre 
de portraits historiques de Beechwood.

Les visionnaires
Tout au long des 114 ans d’histoire du Hunt Club, de nombreux membres ont consacré leur 

vie à créer une institution dont Ottawa serait fière. En plus de notre père fondateur, le lieutenant-
colonel James Woods, les trois golfeurs suivants, enterrés à Beechwood, ont eu une grande influence 
sur les débuts du Club. Ces membres étaient considérés comme des visionnaires qui ont apporté des 
contributions immenses et durables au Hunt Club. Il s’agit des personnes suivantes :

Dr Edgar Spinney Archibald (1885-1968), Compagnon de l’Ordre du  
Canada (CC), Ordre de l’Empire britannique, section 37, Beechwood
L’un des présidents les plus influents et les plus visionnaires du Club était le Dr Edgar Spinney 

Archibald. De 1919 à 1950, alors qu’il était directeur du Service central des fermes expérimentales, 
M. Archibald a guidé le Ottawa Hunt and Golf Club dans son programme de plantation d’arbres, dans 
le cadre duquel plus de 60 000 arbres ont été plantés sur le parcours. Bien que de nombreux arbres 
aient succombé aux tempêtes de vent, à l’attrition naturelle et aux exigences agronomiques actuelles, 
beaucoup d’entre eux demeurent sur le terrain et continuent de façonner les allées et les verts de notre 

terrain conçu par Willie Park Jr. Archibald a été membre du Hunt Club pendant plus de 45 ans et a été président en 1923-1924.
En 1967, en reconnaissance de son travail exceptionnel dans le domaine de la recherche agricole, M. Archibald a été nommé 

Compagnon de l’Ordre du Canada (CC).  
Le mont Archibald, au Yukon, porte son nom.  

William Young Denison (1878-1961), section 40, Beechwood
William Y. Denison est l’un des membres fondateurs de l’Ottawa Hunt and Golf Club et joue un rôle important dans son 

succès initial. M. Denison est un homme d’affaires de premier plan qui a fondé son propre cabinet de comptables agréés en 1909. 
M. Denison est membre du conseil municipal d’Ottawa et, pendant dix ans, il est l’un des principaux artisans de la commission des 
routes de banlieue. Les articles de presse décrivent le rôle central joué par M. Denison dans l’élimination des barrières de péage qui 
se trouvaient sur toutes les routes menant à la ville. Les journalistes de l’époque ont noté que « ... l’abolition de ces reliques de l’ère 
pré-Victoria a précipité le début d’un mouvement en faveur de bonnes routes dans la capitale ».

M. Denison était un athlète passionné qui comptait des coureurs de steeplechase qui participaient aux courses du Hunt Club. Dans le 
livre du 100e anniversaire du Club, M. Denison est noté comme ayant « (gérer) son entreprise de comptabilité en pleine croissance... tout 
en s’occupant de près des affaires du nouveau Hunt Club ». Comme il n’y avait pas de directeur général, M. Denison a assumé la tâche 
de gérer le Club et a été secrétaire-trésorier honoraire pendant 28 ans. Il a été membre du Club pendant plus de 50 ans et président en 
1936-1937. M. Denison a également été le premier historien du Club. En 1958, lors du cinquantième anniversaire du Club, la dernière 
tâche officielle de Denison fut la visite du président américain Dwight D. Eisenhower au Hunt Club. Il a remis à Eisenhower un titre de 
membre honoraire à vie. Les membres du Club doivent beaucoup de gratitude à M. Denison pour sa contribution au Hunt Club et à la 
ville d’Ottawa.

E.H. (Harvey) Pulford 

C. Bruce Stuart
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William Ross « Bill » Sandison (1889-1969), section 24, Beechwood
Au cours de nos 114 ans d’histoire, William Ross « Bill » Sandison se distingue comme l’un 

de nos membres les plus éminents. Dans les années qui ont suivi la Seconde Guerre mondiale, 
il a joué un rôle déterminant dans la revitalisation du golf dans la capitale et dans la création de 
l’Ottawa & District Golf Association (ODGA), aujourd’hui l’Association de golf de la vallée de 
l’Outaouais. 

M. Sandison a été membre du Club pendant plus de 30 ans. Il a été membre à vie, membre 
du conseil d’administration de 1941-1945 et président du Club de 1946 à 1955. En 1941, 
lorsqu’il est devenu membre du conseil d’administration, il a, tant bien que mal, trouvé le temps 
de se consacrer au Club, en plus de remplir sa fonction de président de la Northern Electric 
Company. Pendant les années de guerre, le Club a été durement touché par la baisse des effectifs, 
la diminution des finances et la pénurie de main-d’œuvre. Bill s’est consacré à maintenir le Club 

dans un semblant d’état de fonctionnement.
En 1949, il a appris la disponibilité d’un terrain de 20 acres à l’extrémité nord de la propriété du Club et, en vue d’une expansion 

future, a insisté auprès du Conseil pour qu’il envisage son achat. Le conseil d’administration s’y oppose en raison de la situation 
financière du Club et met de côté toute considération d’expansion jusqu’à ce qu’une situation financière plus solide soit assurée. Bill 
a acheté la propriété lui-même et a payé les taxes pendant 10 ans, avec l’idée d’en faire don au Club lorsque l’expansion deviendrait 
une réalité. Cette propriété, bien sûr, fait maintenant partie du parcours Nord. Bill a été payé, mais le conseil d’administration a 
refusé d’accepter son offre généreuse de transférer le terrain sans frais pour le Club. Les conditions de remboursement étaient très 
bonnes - 1 000 $ d’acompte et le solde à payer à 3 %, n’importe quand.

Bill Sandison est décédé en 1969. Pour lui rendre hommage, un mât avec plaque a été érigé en 1972 à côté du 18e vert, près 
du chalet.

Les golfeurs invétérés

Ethel May Ferguson née Neal (1908-1985), section 24, Beechwood
Ethel Ferguson est l’une des femmes les plus connues à avoir été membre du Hunt Club. 

Mme Ferguson s’est investie dans la vie du Hunt Club ainsi que dans la communauté des golfeuses de 
la vallée de l’Outaouais lorsqu’elle s’est jointe au Club dans les années 1930. Elle a été une bénévole et 
une compétitrice active, lançant la première pierre lors de l’ouverture de la piste de curling du Hunt 
Club en 1959. Pour sa contribution au curling, le trophée Ethel Ferguson a été décerné dans le cadre 
du programme féminin chaque année depuis 1961. Ethel s’est également beaucoup impliquée dans 
l’organisation d’événements de golf au Hunt Club et pour l’ancienne Union féminine du golf Canada 
du district d’Ottawa. Elle a occupé de nombreux postes au sein de l’exécutif entre 1954 et 1964. Il 
convient de noter qu’en 1956, Ethel a joué un rôle déterminant dans l’organisation de la première 
compétition d’équipe connue sous le nom de « compétition interclub », qui figure toujours au 

calendrier annuel de quatre clubs de golf d’Ottawa, dont le Hunt Club. 
Ferguson a été élue présidente de l’Union féminine du golf Canada (Association de golf de la vallée 

de l’Outaouais) en 1965 et 1966 et a continué à occuper de nombreux postes par la suite. C’est en 1976 qu’elle a été élue historienne 
de l’Union. Au cours des 60 dernières années, l’Union a organisé un tournoi de district portant le nom d’Ethel Ferguson. En 1979, un 
trophée de golf du Hunt Club a été créé en son nom pour être remis aux gagnantes de la compétition « Ladies Four-Ball Best Ball Net ». 
Les femmes sont toujours en compétition pour ce trophée. En reconnaissance de son importante contribution au Hunt Club, le conseil 
d’administration a décerné à Ethel, en 1961, le premier titre de membre à vie féminin. 

Wendell Osgood Williams (1910–2015), section 51, Beechwood
Wendell O. Williams a été membre du Ottawa Hunt and Golf Club pendant plus de 70 

ans. Lorsqu’il est décédé à l’âge de 105 ans en 2015, M. Williams était considéré comme le plus 
ancien membre du Hunt Club à ce moment-là. On se souvient de M. Williams dans le livre du 
100e anniversaire du Hunt Club, où il rappelle que sa première partie de golf a eu lieu le jour de la 
déclaration de la guerre, en septembre 1939. Homme d’affaires respecté qui dirigeait une compagnie 
d’assurance prospère, M. Williams avait de nombreux amis au Hunt Club. Il s’y rendait régulièrement 
pour dîner ou déjeuner, même après avoir abandonné à contrecœur le golf qu’il aimait tant. Il a été 
capitaine du Club en 1946-1947 et a fait partie du conseil d’administration en 1963-1964. Bien 

qu’il n’ait jamais été champion du Club, Williams avait un handicap à un chiffre et deux trous en un. De nombreux membres du Club se 
souviennent encore de Williams. 

C’est un honneur de pouvoir partager les histoires des membres du Ottawa Hunt and Golf Club qui, sur une période de plus de 100 
ans, ont été amenés à reposer au Cimetière Beechwood.  

William Ross “Bill”  
Sandison (1889-1969)

Ethel May Ferguson née 
Neal (1908-1985)
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MARGUERITE « GRETE » HALE est née le 11 mai 1929 à Ottawa. Fille de Margaret Cotter et de Cecil Morrison. Grete a obtenu 
un diplôme en journalisme de l’Université Carleton en 1954. Elle s’est jointe à l’entreprise de son père, Morrison Lamothe, où, en 1967, elle a 
été responsable du gâteau de 20 pieds lors de la fête du 100e anniversaire du Canada sur la colline du Parlement, qui a été coupé par Sa Majesté 
la reine Elizabeth II. Grete a été présidente de Morrison Lamothe de 1978 à 1989 et présidente du conseil d’administration de 1989 à 2005. 
Elle a siégé à des dizaines de conseils d’administration d’entreprises et de collectivités. Femme d’affaires respectée qui avait la réputation d’être 
ponctuelle, elle était aussi une bénévole active et dévouée qui n’hésitait jamais à s’impliquer dans les affaires de l’entreprise.

Parmi les nombreuses organisations qu’elle a servies, Grete a été présidente du Cimetière et de la Fondation Beechwood, où elle s’est battue 
pour son existence même pour tous les Canadiens; fondatrice des Amis de la Bibliothèque nationale du Canada, et membre honoraire à vie des 
conseils d’administration du centre pour enfants CANHAVE et de la Fondation communautaire d’Ottawa. Elle a reçu de nombreux prix, dont 
l’Ordre du Canada, qu’elle portait avec beaucoup de fierté. Grete a été la toute première femme colonel honoraire des Governor General’s Foot 
Guards de 2011 à 2013.

Grete Hale est connue pour son amour des histoires. Depuis son décès le 28 octobre, à l’âge de 93 ans, les membres du personnel de 
Beechwood se racontent ses histoires : comment elle a obtenu le piano à queue dans l’Espace sacré, les multiples rencontres avec la Reine et 
comment elle aimait assister aux événements de la Fondation Beechwood pour rencontrer les gens. Pourquoi risquer de diffuser ses histoires? 
En 2015, Grete Hale a célébré ses 20 ans de bénévolat à Beechwood et a écrit un article sur ses meilleurs souvenirs. Voici les points forts de ce 
numéro :

L’histoire de Marguerite « Grete » Ann Hale 
by Erika Wagner,  

coordinatrice des programmes et de la collecte de fonds

Je remonte à 1873, à ce groupe d’hommes de la région qui ont eu l’inspiration 
et la clairvoyance de créer le Cimetière Beechwood. Nous leur devons notre 
éternelle gratitude pour leurs actions. J’ai des centaines de souvenirs de mes 
journées à Beechwood. J’en ai choisi une douzaine pour les partager avec vous :

Le premier est l’appel téléphonique inattendu à mon domicile, un samedi 
après-midi, du Dr J. David Roger demandant de l’aide pour résoudre un 
problème au Cimetière Beechwood qui avait trait au terrain du cimetière. Il 
faisait partie du conseil d’administration à l’époque. Il avait d’abord demandé 
à ma sœur, Jean Pigott, qui était à l’époque à la tête de la Commission de la 
capitale nationale, mais comme le problème concernait le terrain, elle a dit à 
David qu’elle ne pouvait pas y toucher et lui a suggéré de me demander de 
l’aider. D’où le coup de téléphone qui a changé ma vie.

Le souvenir suivant est celui des cinq directeurs bénévoles du Cimetière 
Beechwood et du directeur général de l’époque, assis autour de la table de 
notre salle de réunion pendant d’innombrables heures et jours, mois après mois, 
année après année, luttant pour trouver des moyens de résoudre la myriade de 
problèmes auxquels nous étions confrontés.

Je me souviens du général Hillier, alors chef de la Défense nationale, qui 
nous a remis un chèque très substantiel pour la construction de notre Centre 
commémoratif national Beechwood. Il a dit : « Les militaires canadiens sont 
reconnaissants d’avoir maintenant un endroit où nous pouvons enterrer nos 
morts, mais nous n’avons pas de lieu de rencontre où, après l’enterrement, nos 
familles peuvent se retrouver pour se serrer dans les bras, prendre une tasse 
de café ou une bière. Voici un chèque qui vous permettra de commencer à 
construire ce grand lieu de rassemblement, non seulement pour les militaires, 
mais pour tous les Canadiens. » Et c’est ainsi que les choses se sont passées.

Après les événements tragiques du 11 septembre 2001, le personnel de 
Beechwood a décidé de prendre l’initiative d’honorer les 26 Canadiens tués ce 
jour-là et a trouvé la façon et les moyens de le faire à Beechwood. Aujourd’hui, 
près de la section des anciens combattants du Cimetière militaire national, la 
grande plaque commémorative apposée sur une grande pierre se dresse en 
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La cérémonie de bénédiction de notre espace sacré est un moment que je 
chérirai toujours. Nous avons invité un représentant de chacune des 29 religions 
d’Ottawa à être présent dans leurs différentes tenues. Comme nous sommes en 
terre algonquine, nous avons invité un représentant de la réserve de Kitigan Zibi, 
près de Maniwaki (Québec), à mener une cérémonie de purification autour du 
grand rocher situé au centre de la salle, alors que nous en faisions tous le tour. À 
ce moment-là, je me suis dit : « Wow, nous sommes là, représentant toutes les 
religions du monde, vêtus de nos différents habits, mais nous adorons tous le 
même Dieu. Quel moment à savourer et dont il faut être reconnaissant! »

La communauté franco-ontarienne d’Ottawa a recueilli 163 000 $ pour faire 
construire une statue en l’honneur de Mère Élizabeth Bruyère, qui a fondé le 
premier hôpital d’Ottawa, la première école bilingue au début des années 1800, 
et les Sœurs de la Charité d’Ottawa. Ce fut un moment mémorable lorsque ce 
magnifique monument a été dévoilé à Beechwood, en présence de nombreuses 
religieuses. Elles n’ont cessé de sourire pendant l’événement, réalisant ce que cela 
signifiait que leur fondatrice soit ainsi reconnue et honorée.

Les événements des décennies qui se sont déroulés au cimetière de 
Beechwood se pressent autour de moi. Il y en a tellement à raconter. Je terminerai 
ce récit par une histoire très réconfortante. Un petit groupe du University 
Women’s Club visitait Beechwood et est tombé sur une vieille pierre tombale 
intitulée « The Home for Friendless Women ». Les conditions météorologiques 
au fil des ans avaient rendu les lettres presque illisibles. Ils ont immédiatement 
fait une collecte parmi le groupe, dont beaucoup étaient des épouses de 
diplomates, et nous ont donné assez d’argent pour que le monument, ainsi que 
ses monuments apparentés (marquant les parcelles du Protestant Orphans Home 
et du Protestant Home for the Aged) soient réécrits et redeviennent lisibles. 
Un autre ami m’a dit plus tard : « Grete, qui sont ces femmes sans-abri, y a-t-il 
un moyen de trouver leurs noms? » Notre personnel a pu consulter les anciens 
registres et a enregistré les noms de toutes les personnes enterrées dans les trois 
parcelles, et un ami nous a donné l’argent pour faire réaliser une belle plaque 
portant 87 noms. Ces femmes ne sont désormais plus sans nom.

Il y a des dizaines d’autres histoires à raconter sur l’histoire de Beechwood, 
son patrimoine et les personnes qui ont contribué à faire de Beechwood ce qu’il 
est aujourd’hui, mais elles seront racontées plus tard. Je chéris tout ce qui a été et 
je me réjouis de tout ce qui sera.

Notre présidente émérite, Grete Hale, nous manquera.

hommage silencieux et significatif à ces hommes et ces femmes.
J’aime beaucoup notre service commémoratif annuel de Noël, 

auquel des centaines de personnes assistent à l’extérieur le premier 
dimanche de décembre. Il s’agit d’un rassemblement bilingue et 
multiculturel au cours duquel chacun reçoit une bougie allumée 
en souvenir des êtres chers qui nous ont quittés. C’est un moment 
agréable pour chanter des chants de Noël en français et en anglais.

J’aime beaucoup ce qui se passe au marais Macoun, ce 
merveilleux morceau de zone humide originale que Beechwood a 
mis de côté pour enseigner aux jeunes étudiants les merveilles et 
les bienfaits de ce qui se trouve dans ce petit morceau de terre sur 
notre propriété. J’emmène toujours mes invités s’émerveiller devant 
ce projet silencieux et significatif.

J’attends toujours avec impatience notre rencontre en 
septembre avec la communauté chinoise qui honore ses morts dans 
la belle pagode qu’elle a construite grâce à des dons. 

Pour moi, les différents clubs de motards qui, un dimanche 
après-midi de juin, traversent le cimetière en moto pour rendre 
hommage à nos anciens combattants canadiens dans le cadre d’un 
service simple, bilingue et multiculturel, ont toujours constitué un 
événement heureux. C’est toujours un honneur d’être invité à les 
accompagner sur une moto à trois roues dans le cimetière.

Je me souviens des premières funérailles organisées dans notre 
espace sacré pour un soldat canadien tué en Afghanistan — c’était 
pour le capitaine Jonathan Sutherland Snyder, âgé de 25 ans. Il a été 
tué lors d’une patrouille de nuit lorsqu’il est tombé dans un puits. 
Je ne connaissais pas ce garçon, mais je voulais être là pour lui. Je 
me suis tenue au fond de la salle. Son père s’est approché de moi et 
a mis son bras sur le mien en disant, avec des larmes qui coulaient 
sur son visage : « Je suis si reconnaissant à Beechwood d’avoir les 
funérailles de mon fils dans ce bel endroit. Cela m’a aidé à apaiser 
ma peine. »


